
Compte rendu de la sortie cyclotouriste CRB du samedi 6 juin 2015 

 

Pour une fois l’ensemble du groupe portait le maillot du CRB… Il me faut préciser que nous n’étions 

que deux, Dominique B et moi-même. 

Départ un peu avant 9h par une température relativement fraiche et sous un ciel couvert pour se 

retrouver rapidement au pont de Tanus dans le département de l’Aveyron après une première 

descente nous offrant un point de vue sur le viaduc autoroutier du Viaur d’une longueur de 650m et 

d’une hauteur de 120m. 

Ensuite le parcours suit les rives du Viaur sur plusieurs kilomètres en passant sous le viaduc SNCF 

long de 460m et haut de 116m avec un arc central de 200m d’envergure. 

Première côte avant St Just pour se mettre en jambe, suivi d’un parcours assez vallonné  avec une 

succession de côtes et de descentes jusqu’à Villefranche-de-Panat. Sur cette première partie du 

circuit, pas moyen de trouver un bar pour prendre un café. Vers 11h le ciel se dégage et nous permet 

de mieux profiter du paysage. A Villefranche-de-Panat, en avance sur l’horaire,  nous délaissons l’aire 

de pique-nique au bord de lac pour nous rendre à Durenque et nous restaurer. Durenque, village qui 

a marqué et inspiré des écrivains franco-occitans, et surtout le poète François Fabié qui y est né en  

1846 (les habitants de son village natal ont transformé le Moulin Roupeyrac en musée). 

Après un café au bar de la place, poursuite du retour sous le soleil avec un léger vent de face, en 

passant par Lédergues après la dernière côte (3km) du circuit. 

Retour à Tanus où nous prenons un rafraîchissement bien mérité. 

En conclusion, circuit très agréable (je ne peux pas dire le contraire, je l’ai choisi…) sans trop de 

voitures.  je le recommande à ceux qui chercheraient un but de sortie à 1h15 de Balma. 

Parcours : Tanus/ Castelpers/ Meljac/ Auriac-Lagast/ Villefranche de Panat /Durenque / Lédergues/ 

Tanus 

Distance : 95 km,  Dénivelé : env. 1340 m 

Incidents techniques : un saut de chaîne pour l’un, un problème dérailleur pour l’autre.  
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